
Ville LaSalle, 22 janvier 1952

Cher Marcel,
Merci pour ta bonne petite lettre qui m’a tirée d’inquiétude. J’espère que tu trouveras à ton goût 

la pension que l’on t’a indiquée.
Connie a décidé de partir pour l’Angleterre dès le 3 février. Tout de suite après ton départ, elle 

est venue me dire qu’elle croyait que je n’aurais plus besoin d’elle et qu’elle était inquiète de ce qui 
pourrait lui arriver ici à supposer qu’elle tombât malade, etc. Pour la tranquilliser, je lui ai dit qu’elle  
n’avait pas à s’inquiéter, et que je lui paierais son voyage de retour s’il devait devenir nécessaire pour 
elle de s’en retourner en Angleterre, qu’en tout cas rien ne pressait — et qu’elle serait sage d’attendre 
au moins un mois ou deux avant d’en arriver à une décision. Mais dès que je lui ai promis que je  
défraierais  son voyage de retour,  elle  s’est  rendue aux bureaux de la  Cunard pour m’annoncer  en 
revenant qu’elle avait retenu sa place, à $200.00, soit $62.00 de plus [que ce] qu’elle a payé elle-même 
pour son billet [pour venir au] Canada. Elle n’avait en banque que $43.00, économisés sur ses gages. 
J’ai donc dû, ce matin, lui faire un chèque pour la balance. Voilà donc un essai qui m’aura coûté assez 
cher. Enfin, j’aime autant, je crois, la voir partir maintenant, car je sentais qu’elle n’était pas heureuse, 
et cela m’angoissait. L’ennui, apparemment, la tenait bien, sans que la pauvre fille en dît grand-chose 
— et la retenir, maintenant que je connais son ardent désir de rentrer chez elle, serait inhumain.

Les cousine viendront dîner ici avec moi demain soir. Il fait un froid brutal; toutes les fenêtres 
sont transformées en verre opaque [et] recouvertes de forêts en dessins de givre.

Je ne vais pas trop mal, comme d’habitude. Je verrai Dumas encore une fois, et s’il n’a rien de 
mieux à me proposer, je reviendrai à la testostérone, car je suis affreusement lasse de tous ces essais 
infructueux.

Prends bien soin de toi-même et tâche de garder des habitudes propices à la bonne santé. C’est 
si dur de traîner l’aile et de ne plus avoir de santé.

Je t’embrasse bien affectueusement.
Gabrielle

La dernière facture du téléphone se monte à $11.04, $4.03 pour ce mois-ci et un solde de $7.04.  
Est-ce que ce dernier compte est resté en souffrance? Je tiens à le savoir afin de régler la note en  
entier.
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